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porte à la philosophie progressive dont 
l'auteur fait état en traitant du program­
me américain de retraite et de rentes. 
Il aurait été utile de réconcilier ce carac­
tère progressif avec les travaux sur la 
pauvreté qui encore tout récemment font 
état d'une incidence élevée de la pauvreté 
dans le cas des catégories de population 
couvertes par ce programme, particuliè­
rement dans le cas des personnes âgées. 
Un aspects additionnel se rapporte à la 
foi qu'exprime l'auteur dans l'efficacité 
des programmes nationaux sans tenir 
compte des inéquités que peuvent pré­
senter les normes nationales pour des 
populations faisant face à des différen­
ces considérables du coût de vie ou de 
revenus moyens L'auteur aurait aussi pu 
éviter de développer la notion de la neu­
tralité de l'administration de la sécurité 
sociale dans l'utilisation des fonds de 
réserve surtout qu'il signale que le place­
ment des fonds comporte exclusivement 
l'achat d'obligations du gouvernement 
fédéral. Une lecture naïve de cette affir­
mation est que le programme a certes 
favorisé le gouvernement fédéral par 
rapport aux gouvernements des états et 
des municipalités dont les responsabi­
lités en matière de programmes sociaux 
sont considérables aux Etats-Unis. 

Dans l'ensemble, ce volume est utile 
et intéressant. Bien qu'apologétique, il ne 
nous éclaire pas sur les conditions socia­
les et économiques contemporaines dans 
lesquelles s'insère la sécurité sociale amé­
ricaine, sur les problèmes fondamentaux 
de redistribution de revenu outre-fron­
tière et sur les options prévisibles de 
cette sécurité sociale qui seront certes 
prises par le milieu amérisain dans le 
futur. 

Gilles BEAUSOLEIL 
Conseil économique du Canada 

Les nouveaux marchands d'hommes? 
Etude du travail intérimaire, par Guy 
Caire, Paris, Editions ouvrières-Eco­
nomie et Humanisme, 1973, 255 pp. 

La notoriété de l'auteur, professeur de 
sciences économiques à l'Université de 
Paris X-Nanterre, n'est plus à faire. Il 
est l'auteur d'une œuvre abondante et 
de grande qualité, dont plusieurs ouvra­
ges concernent la planification, la politi­
que des revenus et les syndicats ouvriers, 
ce dernier, en somme, étant inspiré de 

« l'approche dite des relations industriel­
les », dont « l'esprit est résolument inter­
disciplinaire ». 

C'est également dans la «perspective 
des relations industrielles » — dont l'au­
teur définit l'optique (pp. 12-15) — que 
s'inscrit cette étude du travail intérimaire, 
qui devient désormais le livre de réféfen-
ce en la matière. Après avoir explicité 
dans l'introduction la notion de travail 
intérimaire par rapport à celle, substitua-
ble, de travail temporaire et à celle, non 
substituable, de travail à temps partiel, 
M. Caire expose dans une première par­
tie les particularités du marché du travail 
intérimaire sous un triple biais : statisti­
que (essor dans l'espace et croissance 
dans le temps), socio-économique (point 
de vue des firmes utilisatrices et celui 
du personnel intermédiaire) et juridique 
(la nature de la relation triangulaire et 
le statut du travail intérimaire). La se­
conde partie est consacrée à l'organisa­
tion du marché du travail intérimaire et 
traite des inquiétudes collectives suscitées 
(optiques des organisations ouvrières et 
de la puissance publique). 

L'approche interdisciplinaire choisie 
par l'auteur — qui fait une démonstration 
éloquente de ses compétences dans les 
diverses matières qui font des relations 
industrielles un domaine-carrefour— en 
fait un livre complet. Aucun aspect n'est 
éludé ni aucune optique particulière. La 
densité, la clarté et l'objectivité n'en sont 
pas le moindre mérite. Une « petite phra­
se » « . . . l'idéologie est au cœur même 
de la problématique des relations indus­
trielles », annonce peut-être le prochain 
livre de M. Caire. 

Dimitri WEISS 
Université de Paris I Panthéon-Sorbonne 

Collège Graduâtes and Jobs, Adjusting 
to a New Labor Market Situation, by 
The Carnegie Commission on Higher 
Education, New York, McGraw-Hill, 
1973, 242 pp. 

Les années soixante-dix seront des an­
nées plus difficiles pour les diplômés uni­
versitaires et la Commission Carnegie 
n'hésite pas à qualifier le tout de « a new 
period ». Comme elle le note cependant, 
c'est plutôt un retour à la normale; en 
effet, entre 1900 et 1950, les écarts de 
traitements en faveur des personnes plus 


